
Une chose fi ila fois étrange, translunaire
cl fofliic/honme nous est arrivée hier pair les
services d'inlforirnat ionis de nos confrères de
Ja Villll e fédérale.

Noms lui servons toute boullamte aux H&c-
leurs diu NoitiHilisIc sous la «forme redaction-
¦nelilie que voici :

« Le Conseil fédéral serait disposé à auto- l

viser le parti ouvrier dc Genève à publier un
journal sous le titre « La Voix ouvrière » .
Toutefois , le gouvernement mettrait comme
conditio n que ni M . Nicole , ni les autres
chefs de la défunte « Fédération socialiste
suisse » ne figurent parmi les collaborateurs.

Iteste à savoir si l'inspirateur du « parti
ouvrier » acceptera ces conditions . Il semble
que, du côté socialiste, on ne serait pas /«- «
ché que le parti ouvrier disposât d'une tri-
bune publique. Cela perm ettrait de répondre
plus facilement aux attaques dont sont l'ob-
jet les chefs socialis tes dans la press e clan-
destine des « dissidents » .

Défions- «nou s des comim'un i ste.s, mors de-
fions-nous «aussi des excentricités, et œflUe-
ci en est urne qui dépasse tous Jes dévergon-
tlages de l'imagination que l'on, a qualifiée
de folle du «logis.

«Celu i,! qui «a inventé celte discrimination ,
«si nous «pouvons employer ce mot quefliquie
peu impropre, est éviidem«menit m«n Jiomime
«triVi fort en escotbairtîeiràe.

>0.n« peut supposer «toutes sortes d'histoires, talent » , cair on s Illusionne tout île Hong de
les unies plus terriiMies que les antres.

D'abord, nous dou tons «beaucoup que M.
Nicole et îles chefs de la Fédération sociallis-
te suisse se laissent prendire ù cotte maanœu-
¦vre enfantine.

Eli y a dieu , an. contraire, de croire que, fi-
nalement , sentant qu 'en haut lieu , on con-
tinue de céder aux pressions, Mis tiendront
le fruit  haut  jusquYi ce qu 'ill tombe (mûri et
nième «bllet dans lieuir bouche.

I'I est infini men t probaible que Nicole, qui
doit rire à ventre déboutonné en ce moment,
répondra tout «uniment aux Pouvoirs pu-
blics et aux chefs socialistes orthodoxes , qui
ont évidemment inspiré Ha solution : « Vous
m'embêtez. Ce n 'est pas à moi d'obéir fi des
réactionnaires camime vous «l'êtes tous. Veuil -
lez vous Ile tenir «pour dit » .

Si J'on se met , en effet , dans ila peau de
l'agitateur genevois, il «n 'est pas maflaisé de
comprendre que celui-ci finit pair être con-
vaincu qu 'on le redoute tout simipHement.
C'esit Je meilleu r «brevet de popularité qu 'on
puisse «lui accorder auprès des siens.

(Mais supposons — une supposition ni
n'engage ni ne compromet personne et sur-
tou t pas des adversaires — que les homnies
de fia Fédération socialiste suisse , qui sont
devenus nous ne savons plus quoi , accep-
tent les conditions imiposées à J'autorisât ion
de la publication de la Voix Ouvrière, nous
assisterions à de joyeux quiproquos-

Le Parquet fédéral ou nn organe sembla-
ble flairera un beau matin , à moins que ce
ne soit un soir, qu 'il y a un article de M.
Nicole dans Ja Voix Ouvrière .

— «Nenni , irépliquera la rédaction de ce
jou.rn.ail. M. Nicole «n'a pas le droit d'écrire
dans Jes journaux.

— Font bien. Aussi ne se nomme-t-il pas.
Mais tous Jes articles signés X ou d urne au-
tre lettre de «l'alphabet sont de lui.

Comment, nous vous le demandons, étitair-
cirait-on ce «mystère ?

Le style d'un X ou d'un Z pourrait avoir
quelque ressemblance avec, celui du chef du
parti , qui a un pied dans île sociailisme et

1 autre dams le comlmiunisime. Beaucoup de
personnes «le rooonn aï traien t ais«ôment. Mais
serait-ce une raison eiuffisamte «pou«r mettre
en bnanile le Pairquet et organiser des pour-
suites ? m-r

Il fallait à Lanbairdemont ,..lle imin«istre de
Louis XIII , deux 'ligirt^de l'éori tuire d'nn
homme pour le faire pendre.

Suffirait-il , de nos jours, d'une seule let-
tre de l'alphabet ou d'un, nom d'emprunt
pou r arriver au même résultat ?

Ainsi si on diagnostique, dans uin article
de Ja Voix Ouvrière, «]a phrase eodorée de
Nicole , et qu 'un de ses «colllaborateuirs ou de
ses amis vient aff i rmer et jurer sous Ja foi
du sermen t que l'article est de 'lui, que fe-
o*a-t-on ?

Ce serait Je cas ou jamai s d'incriminer
l'acte et no«n pas ila personne, thèse qui est
pourtant soutenue par He chef die 'service qui
a rédigé Je Rapport du .Département (fédérai!
de Justice et Police don t nous avons pairie
dans le Nouvelliste quotidien de menoredi
matin. .

Il peut encore se présenter u«n autre qui-
proquo, c'est que Nicole lui-même éprouve
«une certaine humiliation quand on Jui oc-
troyerait un article qui ne serait pas sorti
de sa plume et qui Oui aurait dépiliu dans sa
forme.

«Franchement, il serait ù même de faire
celte réflexion : « Je me supposais plus de

«la vie.
On Je voit, Jes conditions imposées à 0«a

publication de la Voix Ouvrière ne 'tiennent
pas d«el>out. C'est à croire que l'on cherche
à ««muser lia galerie.

Ch. Saint-Maurice.

Politique fédérale

Au Parlement
(De notre correspondant

auprès des Chambres f«sdérale«s)

LA RADIO
De nouvelles critiques ont été adressées à M.

Celio, et des plus fondées, à propos de la radio.
Depuis décembre 42 (date d'une autre interpel-
lation sur le même sujet), il semble que l'admi-
nistration fédérale ait abandonné ses projets de
«centralisation à outrance. Mais il n'en reste pas
moins qu 'au lieu d'être placé, vis-«à-vis de l'au-
torité politique, sur le même pied que le service
technique, le service des programmes a été ratta-
ché à l'administration , qui introduit des métho-
des bureaucratiques là où elles n'ont que faire :
le domaine de l'esprit et de la culture. L'ordre
des valeurs est renversé. «Et les directeurs de stu-
dios sont léduits «à l'impuissance.
M. Celio, qu'on prend «généralemen t pour un grand

homme parce qu'il possède une culture hors pair,
n 'est cependant nullement ému par cet état de
choses. Il se borne à caresser l'idée qu'avec la
paix tout redeviendra normal. La guerre commen-
ce décidément à devenir un fameux oreiller de
paresse pour certaines administra t ions I II sem-
ble que rien , pas même ce qui marche mal, ne
«doit être changé tant que la guerre dure...

LES EX-SUISSES D'ALLEMAGNE

Les « nazistes suisses » sont , paraît-i l, repris
d'une grande ardeur. Leur zèle à convertir nos
compatriotes établis outre-Rhin connaît «un
regain d'activité , ce qui a valu «à M. Pilet-Go-
laz l'inteipellation d'un député bernois. Ce n'est
pas tant cette activité «qui l'inquiète, que la to-
lérance du gouvernement allemand à l'égard de
ces traître s : tolérance qui cadre mal avec les
relations correctes qui existent entre la Suisse
et l'Allemagne.

Le chef du Département politique répondit que
le Conseil fédéral n'a jamais cessé de rendre

Les faits du jour
La dernière phase da siège de Cherbourg*¦¦« -Lès progrès des Alliés en Italie - Le destin

tragique de la Finlande - La bataille
du Pacifique

Les Allemands prétendent que leurs « bombes . raient les approches de Cherbourg, qui est sou
ailées » ont mis à mal des concentrations de
troupes en Grande-Bretagne et que, de ce fait ,
les renforts all iés parviennent en moins grand
nombre et au ralenti en Normandie.

Mais durant que des milliers de bombardiers
s'acharnent de plus belle sur le Reich, sur Berlin
en particulier, des contingents américains se se-
iraient emparés de plusieurs stations de départ
de ces « météores à dynamite » et l'aviation des
Etats-Unis en «bombarderait d'autres...

D'ailleurs , cela «n'empêche pas les opérations
militaires contre Cherbourg de se développer ra-
«pid«ament.

Le «général Bradl ey et son armée sont arrivés
à 5 kilomètres de la «jetée du grand port. Trente
«mille hommes de «la Wehnmacht sont pris dans
cette souricière et l'on n'aperçoit pas, «à vues hu-
maines, «quel miracle pourrait les en «faire sor-
tir sains et saufs.

«Le «cercle du dis«positif de défense est enfon-
cé et la chute de la ville est attendue d'un ins-
tant à l'autre. Autant dire qu'on se «bat mainte-
nant dans ses murs , puisque, aussi bien, elle avait
été 'transformée en «forteresse.

Le commandant suprême allié a adressé un
message à la population, demandant aux «travail-
leurs des docks et des «ahennins de fer et aux au-
tres ouvriers de protéger de la destruction tout
l'outillage indus triel et «ferroviaire. « Chacun d'en-
tre vous, dit le message, doit faire son possible
«pour sauvegarder le matériel pour qu'il puisse
être utilisé lorsque Cherbourg sera libéré ».

Et déjà les marines alliées ont fait des prépa-
ratifs complets pour prendre possession du port
et le remettre raipidement en état. Des équipes
de réparation sont prêtes à intervenir au moment
de la victoire pour assurer Je débarquement aussi
rapide que possible, de ca.nons, de chars et
d'hommes.

Les correspondants de guerre alliés sont una-
nimes à dire que les divisions allemandes, hât ive-
ment jetées dans le creuset de la «bataille, se bat-
tent avec un courage exemplaire. Mais il leur
manque la supériorité du matériel qu'elles .pos-
sédaient autrefois, et à leurs chefs peut-être l'é-
tincelle du génie...

Ce «qui a permis aux Américains de bousculer
les derniers rideaux de résistance qui leur bar-

Berlin attentif à ce «fâcheux état de choses. Les
démarches «n 'ayant pas donné de résultats, on re-
courut au retrait de la «nationalité, «procédure évi -
demment nouvelle de la part de la Confédération
(I'indigénat est communal). Cela eut .pour con-
séquence, de la part de nos compatriotes indi-
gnes, un demi-silence, aujourd'hui rompu. H
est d'ailleurs établi que les autres Suisses d'Al-
lemagne sont peu sensibles à cette propagande.
On a même réussi à les réunir patriotiquement
par centaines, pour des voyages ou des parties
de ski, entreprises favorisées, chose curieuse, par
les autorités allemandes.

En définitive, le «gouvernement ne se lassera
pas de demander satisfaction.

LA RENGAINE
A chaque session désormais, un ou deux so-

cialistes montent à la tribune «pour adjurer les
autorités de lever l'interdiction du parti com-
muniste. (Il y a des personnages qui tiennent
évidemmen t à être bien vus de Staline en prévi-
sion des événements futurs). Et chaque fois, M.
de Steiger, avec quelques variantes, répète que
le gouvernement a de bonnes raisons de consi-
dérer la chose comme impossible pour le «moment.

Cette fois, l'avocat (au double sens du ter-
me) de cette noble cause se servit d'un argument
massif en apparence : tous les traîtres dont le
Parlement a refusé la grâce sont des «frontistes ;
on n 'en trouve point chez les communistes. Il
déclara en outre que les arrêtés d'interdiction
furent d'inspiration fasciste, et ont pour seul ré-
sultat de rejeter dans la violence des citoyens
qui n'ont pas d'autre possibilité d'exprimer leurs
opinions.

M. de Steiger riposta que lorsque les Cham-
bres votèrent, à une grande majorité, ces arrê-

mis à un triple bombardement , par terre, par met
et par les airs, et où les Allemands appliquent
déjà leur tactiqu e de la « terre brûlée »...

On a déjà tou t dit sur les conséquences que
sa prise aura pour les Alliés. Jusqu'à samedi der-
nier, le général Dittmar, commentateur écouté
de la presse allemande, partageait le «point de
vue que les Alliés n'avaient rien a gagné en
Normandie tant qu 'ils ne pourra ient s'emparer
d'un grand port. Il a, depuis lors, changé le thè-
me de ses « papiers » ; il s'intéresse «plus volon-
tiers aux «bombes ailé«5s qui s'abattent sur Lon-
dres...

... De l'aveu de Berlin, un autre secteur crucial
dé cette bataille de France est situé entre Caen
et Carentan , où les troupes anglo-américaines at-
taquent en direction sud, probablement avec l'in-
tention de pousser vers l'intérieu r du «pays. Cette
opération dure depuis quelques jours déijà et de
nombreux bl indés sont aux prises, particulière-
ment des deux côtés de TiU y-sur-Seulles. Le
communiqué allemand d'hier «parle de victoires
défensives. Les combats continuent , de sorte qu'il
faut encore attendre la décision.

Les Anglais et les Canadiens accentuent leur
pression sur Saint-Lô, pivot du système défensif
ennemi entre le Cotentin et le Calvados.

A l'est de l'Orne, troisième point brûlant du
front occidental, les Allemands contre-attaquent
violemment. Cette région, selon les milieu x mili-
taires berlinois, a une double importance. Elle as-
sure la sécurité du «flanc de l'ensemble du front
allié en Normandie et peut, en «même temps, ser-
vir de poin t de départ en vue d'une attaque con-
tre Le Havre.

L'AVANCE D'ALEXANDER
SE POURSUIT EN ITALIE

En Italie, la Wehrmacht continue de battre en
retraite. Les Alliés progressen t d'une façon à
peu près uniforme sur tou t le front en direction
du nord. La plus grande avance a été «réalisée
dans la région de Pérouse, qui est maintenant à
une vingtaine de «kilomètres derrière le «front.

De source alliée, on signale que les Allemands
ont reçu deux division s de renfort amenées en
bâte d'autres régions de l'Europe. Cela semble
bien peu pour rétablir la situation sur u«n fron t

tés , elles ne s'inqu iétaient pas de savoir si cela
se «faisait aussi dans des pays « fascistes ». El-
les eurent conscience de le faire sous l'empire
de la «nécessité.

Il est d'ailleurs établi que les communistes
continuent à recevoir leurs ordres de l'étranger.
M. Nicole lui-même le proclame et a révélé que
la dissolution du Komintern «n'y avait rien chan-
gé. C'est le seul fait d'une frontière commune
qui a «permis à des «frontistes de trahir des se-
«orets militaires. Les communistes n'ont pas bé-
néficié jusqu 'ici d'une semblable proximité ; mais
le jour où cela se produirait, agiraient-il s autre-
ment que les frontistes ?

Pour ceux qui tiennent à exprimer leurs opi-
nions , il y a des partis « ouvriers » que le gou-
vernement entend tolérer tant qu'ils resteront
dans la légalité. U n'est «pas contestable qu'au
contraire, le parti communiste est décidé à re-
courir à la violence.

La discussion ouverte sur ce thème, on vit
des socialistes très préoccupés de se disculper
d'avoir approuvé, en son temps, l'in terdiction du
communisme. M. Meierhans, en particulier, qui
déclarait en juin 41 (v. bulletin sténographique) :
« Nous pouvons nous rallier à la «proposition
d'exclusion ». (Il s'agissait de Nicole et de ses
amis députés), déclare, trois ans plus tard , que
le danger communiste est inexistant. M. Meier-
hans et ses pairs changent d'opinion sur la poli-
tique suisse, selon que les cosaques pactisen t ou
combatten t avec les Allemands.

Et c'est à ces sinistres farceurs que « le bon
sens «populaire » entend aujourd'hui faire place
dans tous lee conseils exécutifs de la nation !

C. Bodinier.



de 200 km., de 'a mer Tyrrhénienne à 1 Adriati -
que en direction de laquelle une violente pous-
sée est actuellement effectuée par les Britanni -
ques dans la haute vallée du Tibre par Umber-
tide et Gubbio.

Il s'agit d'une tentat ive pour prendre à revers
l'armée de Kesselring en retraite le long de la
côte adriati que et pour l'éliminer .

Si l'opération réuss issait , fait-o n observer, la
Wehrmacht ne disposerait plus d'effectifs suf-
fisants pour tenir la ligne La Spezia-Rimini , et
l'invasion de la pla ine du Pô serait inévitable.
C'est pourquoi «Kesselring oppose une résistance
farouche aux tro upes anglaises qui at taquent au
nord de Pérouse, avec des moyens considérables
et une extrême violence.

Le sort de la Péninsule se jou e en ce moment
dans ce secteur.

LA FINLANDE DEVANT
SON DESTIN

«Les «Russes ont déclench é une nouvelle offen -
sive contre la Finlande au nord du lac Ladoga.
Quant à l'offensive initiale , elle a largement dé-
passé Viborg, ayant franchi en dix jours envi-
ron un tiers de la distance de sa base de départ
à Helsinki . La résistance finlandaise semble de-
voir bientôt atteindre sa limite , ce qui sera peut-
être le signal du «déclenchement d'autres offen-
sives soviéti ques à l'est de l'Europe. Peut-être...
à «moins que le but final de M. Staline ne soit
dorénavant de «laisser les Allemands et les An-
glo-Américain s se sai gner mutuellement , de fa-
çon à mieux pouvoir leur imposer ses conditions
aux uns et aux autres...

Mais Testons en Finlande.
À «Helsinki, la lutte engagée entre les parti-

sans de la paix d'une «part et les Allemands et
leurs tenants d'autre part, résolus à la résistance
à outrance , a at te int  mercredi son paroxysme. Les
représentants du Reich exerceraient une «forte
«pression sur les diri geants finlandais pour em-
pêcher la «Finlande de «conclure la paix.

Aux dernières nouvelles, un Cabinet de paix
aurait  été constitué mercredi soir. M. Ramsay,
ministre des Affaires étrangères , serait l'hoimme
du jour et aurait accédé à la présidence tou t en
conservant son portefeuille , selon les «recomman-
dations du maréchal Mannerheim lui-même... et
de la Suède qui estime que les Finlandais ont
trop tardé déjà à former un nouveau gouverne-
ment «arable d'entamer des «pourparlers de paix.

Les Finlandais et les Russes ont-ils déjà pris
contact ? Beaucoup le croient et l'on dit que si
M. Paasikivi n'entre pas dans le gouvernement,
c'est qu 'il doit entreprendre des pourparlers im-
médiats avec Moscou. Il semble de n ouveau que
la Suède , déjà nommée, doive jouer un rôle im-
«portant comme intermédiaire.

On est «d'avis à Stockholm que la Finlande
accepterait «ma intenant les «conditions «d'armisti-
ce qui «lu i ont été «posées l'hiver dernier , à la con-
dition que le «Kremlin se déclarâ t toujours d'ac-
cord de ne pas intervenir dans les affaires in-
térieures du pays 

On n'est cependan t pas très fixés sur les pré-
tentions que «Moscou va émettre «désormais. «L'e-
xigence soviétique, formulée en son tem«p s, qui
demandait le retrait de l'armée finlandaise der-
rière la frontière fixée en 1940, a déjà été dé-
«passée «par les événements «militaires.

«Les cercles russes soulignent que la Finlande
a obligé l'armée rouge à verser beaucoup de sang
pour «forcer lés trois lignes de défense qui pro-
tégeaient le pays. II serait donc compréhensible
que l'Union sov iéti que fî t  valoir de nouvelles
«prétentions . En même temps, on indi que que lé
Kremlin semble toutefo is vouloir s'en tenir à
son a t t i tude  passée et poursuivre sa politique à
larges vues.

Ses dernières conditions seraient les suivan :
tes : 1. le rétablissement des «frontières de 1940.
2. le libre passage «pour .les troupes soviétiques
¦à travers la Finlande en vue des opérations .«cort-
tre les divisions allemandes «qui y. sont station -
nées , e t .  3. remise de po ints d'appui aériens à
l' usage de l'aviation soviétique sur la rive sep-
tentrionale du golfe de Botnie.

Radio-Programme
SOTTENS. — Vendredi 23 juin. — 7 h. 10 Le sa-

lut matinal. 7 h. 15 Informations: 7 h. 20 Quelques
disques. 11 h. Emission commune.-12 h. 1"> Suite
française. 12 li. 30, Heure. Concert. 12 h. 4,") Inl'or-
mations. 12 h. 55 Disque. 13 h , Qu 'en pensez-vous?
t:i h. 05 Oeuvres symp honi ques. 16 h. Emission
commune. i7 h.- Heure. Communications diverses.
17 li. 05 Oeuvres . 17 h. 30 Témoignages d'artiste.
17 h. 35 Jazz liot. 1«S h. Reportage sur les C. F. F.
LS h. 15 Pacific 231. Ï8 h. -23 Histoires de trains...
18 h. 35 Avec les sportifs. 18 h. 45 Au gré des
jours. 18 h. 55 Mon .petit jardin. 19 h. 05 Toi el
moi en vovage. 19 ' h. 15 Informations. 19'li . 25 La
situation internationale. 19 h. 35 Le bloc-notes. 19
h . 40 Ea chanson nouvelle de Bcnée Letias. 19 h. 50
l'n disque. 19 h. 55 Le duo Cappulade-Deeormi s.
20 h. 25 Histoire d'un Merle Blanc. 21 h. 05 Char-
me et sourires. 21 h. 45 Un disque. 21 h. 50 In-
formations .

BEROMUNSTËR. — 0 h. 20 Gymnastique, fi h. 40
Disques. 6 h. 45 Informations: (i h. 50 Programme
de la journée. Disques. -11 h. Emission commune.
12 h. 15 Communiqués touristiques. 12 h. 30 Infor-
mations. 12 h. 40 Musi que variée. 16 h. Emission
commune. 17 h. Emission pour Madame. 17 h. 20
Chants. 17 h. 50 Disque. 18 h. Emission pour les
enfants. 18 h. 20 Disques. 18 h. 35 Causerie. 18 h.
55 Communiqués. 19 h. Disques. 19 h . 10 Chroni-
que, mondiale. 19 h. 25 Disques. 19 h. 30 Informa-
tions. 19 li. 40 Nos soldats. 20 h. 10 Jodels. 21 h.
Suite radiophonique. 21 h. 30 Musique pour instru-
ments à vent. 21 h,. 50 Informations ,

En attendant — et la présence des Allemands
en Finlande complique beaucoup lee tractations
— et «malgré la prise de Viborg, qui éveille des
résonances douloureuses dans tout le nord de
l'Europe, les soldats finlandais continuent à com-
battre avec un gran d courage et il fau t pourtant
espérer que leur sacrifice ne sera pas vain.

DANS LE PACIFIQUE
Les entreprises américaines de ces dernières

semaines dans le sud-ouest du Pacifi que ont en-
fin eu pou r premier résultat de faire sortir le
loup du «bois. «Depuis lundi soir, une grande ba-
taille aéro-navale sur laquelle Jes détails man-
quent encore est engagée à l'oues t des îles Ma-
riannes , entre celles-ci et les Phili ppines , entre
de «puissantes escadres japonaises et américaines.
L'issue de cette batail le ne manquera pas d'avoir
une grande influence sur le développement des
opérations amphibies dans le Pacifique. Elle n'en
aura pas sur la .guerre continental e en Chine et
en Birmanie , où les offensives alliées de «gran-
de envergure sont exclues aussi longtemps que
durera la bataille d'Europe.

«Mais l 'importance des forces engagées de part
et d'autre en fait la plus grande bataille nava-
l e de l'histoire après cell e du Jut land.  Les deux
pays se sont préparés depuis longtemps à «cet
«affrontement gigantesqu e. Les «pertes seront donc
importantes , selon toute apparence .

Tokio annonce déjà qu'un cuirassé américain
a été coulé et un autre endommagé , «mais Was-
hington assure que le communi qué japonais exa-
gère considérablement...

Nouvelles étrangères -

M. Taylor au Vatican
¦—o—l

Pie XII a reçu en audience officielle le repré-
sentant personnel de M. «Roosevelt près le Va-
tican , M. Taylor. Puis le diplomate américain a
eu . un long entretien avec le secrétaire d'iEtat ,
le .cardinal Maglione.

Dans les milieux catholiques , on est d'avis que
le voyage de M. Taylor en Italie aura d'impor-
tantes répercussions politiques. Le 'représentant
de la MaisomBlanche exam inera avec le Saint-
Siège les questions de «l'après-guerre . La présen-
ce de M. Taylor à Rome doit , en outre, être mi-
se en!.rapport avec la situation politique et écono-
mique de l'Italie . En effet , le délégué de M. Roo-
sevelt est le président de l'Association italo-
américaine de New-York et sa voix a toujours
eu une grande influence , à Washington , dans les
questions concernant l'Italie.

On croit que la tâche princi pale de l'ambas-
sadeur , américain n 'est pas seulement de se «met-
tre , en rapport avec le Saint-Siège, «mais plutôt
d'examiner personnellement la situation généra-
le en Italie. II a déjà rencontré à Naples «M. Bo-
nomi , «premier ministre , le maréchal Badoglio,
le sénateur Croce, le comte Sforza et le chef
communiste Ercoli , ainsi que d'autres 'hommes
politiques.

« o «

Un naufrage sur le lac
de Côme

Neuf noyés
«Un «fort vent sévissant , mardi , sur le lac de

Côme a surpris une barqu e qui a chaviré. 8 «pas-
sagers et un rameur se sont noyés. Un autre «ra-
meur a pu se sauver.

o 

Paiiisam. HIHKII ef sis u nuis
soas le revolver st le fasïl

Un communiqué officiel néofasciste italien an-
nonce que 400 «partisans ont été capturés après
de longues opérations dans la province de No-
vare . Deux cents d'entre «eux ont été immédia-
tement fusillés.

«Dans les environs de Milan , 25 miliciens de
la Garde républicaine fasciste sont tombés au
cours de combats.

¦Dans le parc «central de Milan , des inconnus
ont abattu à coups de revolver un fonctionnaire
fasciste de Turin ven u à Milan en mission spé-
ciale.

Six miliciens de la Garde républicaine ont été
abattus «à Zabattarell a par une bande de com-
munistes.

A Parme, une patrou ill e de la Garde répu-
blicaine a appréhendé un inconnu 'porteur d'ar-
mes et de «munit ions . Il a été fusil lé sur-lé-cham«p.

«Les milieux de la Résistance communi quent
que les troupes allemandes en France , fortement
armées , ont «poursuivi leurs opérations dans la
rég ion de Vercors (Drôme); Le maquis a dû
abandonner le village de Senizier.

Dans le massif central , de vifs combats ont
continué : on signale de nombreuses pertes de
part et d'autre.

«En Lorraine , des usines de réparat ion de chars
ont été sabotées ; en Bretagn e, de nombreuses li-
gnes ferroviaires ont été rendues inutilisables. La
ligne .'Bordeaux-Limoges a été coupée en «plu-
sieurs endroits.

Une curieuse application des rayons X
Les rayons X ont déjà rendu d'immenses ser-

vices à l'humanité. Us sont utilisés dans les cas
les plus divers , mais une de leurs applications
les «plus singulières n'en reste pas moins celle en
usage dans les mines de diamant de l'Afrique du
Sud, à Kimberley, en particulier. En sortant
de la mine , chaque ouvrier était fouillé très soi-
gneusement , mais on estimait cependant que
plus du 5 % de la production de diamants se
trouvait «frauduleusement emporté par les tra-
vailleurs. Ceux-ci avaient recours à un stratagè-
me : ils avalaient de petits «morceaux de dia-
mant , pouvaient aiflsi «passer tranqu illement Je
contrôle et récupérer plus tard les «pierres qu 'ils
avaien t avalées. Mais les dirigeants ont mis à
cette fraude une «fin radicale : lorsqu 'ils sortent ,
les ouvriers sont examinés au moyen de rayon s
X, qui permettent de découvrir sans peine la
moindre parcelle de diamant dans le corps des
patients .

Nouvelles suisses" 
Deux suisses victimes d'attentats

en France
M. Auer, habitant Nice et qui est depuis de

longues années président du groupement helvéti-
que des Al«p«2«-<Maritimes, vient d'être la victim e
d'un at tentat  alors qu 'il recevait la visite de deux
individu s venus soi-disant lui a«pporter des nou-
velles et une lettre de ses petits-enfants, habi-
tant à Thprec.

Au «moment où il prenai t connaissance de la
missive, il fut  matraqué et , malgré une vive Té-
sistance bâillonné et ligoté. L'appartement fut
fouillé de fond en «comble. Les bandits emportè-
rent le co«fifre-fort , contenant «plus de 500,000
francs en argent et en «bijoux.

La Gestapo , le 14 mai 1944, a procédé à Di-
jon à l'arrestation de diverses personnes sur les-
quelles on garde «le silence.

En «revanche, on apprend que M. Pingoud , su-
jet siuisse, a été tué à son domicile par trois hom-
mes masq«ués appartenant à la milice . M. Fer-
nand Pingoud, 43 ans , était  tenancier du café
du Printemps , rue Victor Duimay, 16, à Dijon.

o 

La propagande frontiste
à l'école

Répondant à une motion socialiste sur une «pré-
tendu e propagande frontiste aux Ecoles secon-
daires cantonales de Zurich , le gouvernement
zurichois déclare dans un rapport que la com-
mission d'enquête , après examen approfondi , en
est arrivée ià la conclusion suivante : deux des
maîtres d'allemand du séminaire inférieur de
Kussnaoht attaqués par le motionnaire n'ont fait
aucune «propagande antidémocratique ou natio-
nale-Socialiste à l'école. En revanch e, «un maître
auxiliaire du séminaire est président d'une so-
ciété «à tendances nettement allemandes et qui
se trouve sous contrôl e 'policier depuis 1940.
Comme de nouveaux faits contre ce maître au-
xiliaire sont venus à la connaissance de la «po-
lice , on lui a fait savoir «qu e le séminaire se pas-
serait de ses services. Pour deux autres maîtres
de l'Ecol e cantonale attaqués également par le
motionnaire , l'enquête a révélé qu 'il n'y avait
aucune raison de douter de leurs sent iments  vrai-
ment suisses. D'autre part , un autre «maître don-
ne depuis longtemps du fil à retordre aux autori-
tés en ce «qui concerne son a t t i tude  politique ,
mais les criti ques quant à son enseignement sont
fortemen t exagérées. Toutefois , ledit maître n'a
été confirmé dans son emploi que provisoirement ,
au lieu de l'être «pou r six ans comme c'est l'ha-
bitude. «En résum é, le gouvernement déclare que
les reproches relatif s à un ensei gnement anti-
démocratique ou nation al-socialiste rie sont pas
fondés.

i o «

Ecrasé par un moto-treuil

Un jeune homme , de Bursins , nomirié Magnin ,
travaillant chez un marchand de vins de Begnin s,
Vaud, conduisait , mercredi, matin , à la vigne un
moto-treuil avec remorque. A la suite d'une faus-
se manœuvre , le véhicule dévala la pente ; le
conducteur sauta , passa sous le moto-treuil , et
fu t  tué sur le coup. .

o 
Une marque d'horlogerie refusée

Une maison neuçhâteloise d'horlogerie a choi-
si pour ses produits la «marque verbal e S. .O. S.
et l'a fait enregistrer au bureau fédéral de là
propriété intellectuelle. Le Département fédéral
de justice et police a jugé cette marque inad-
missible et en a ordonné la radiation. Le Tribu-
nal fédéral a rejeté le recours de droit adminis -
tratif formé contre cette décision.

O 
L'assurance-chôroage

introduite à titre obligatoire à Fribourg

Le Conseil communal de la ville de Fribourg
vient, d'élaborer un projet de règleriient aux ter-
mes duquel toute personne suisse, domiciliée de-
puis six mois au.moins sur le territoire de la com-
mune et travaillant pour le compte d'autru i , mo-
yennant salaire, k l'obligation de s'assurer con-

tre lc chômage depuis l' âge dc 18 ans jus qu'à
soixante ans révolus. L'obligation de s'assurer ne
s'applique pas aux personnes dont lc revenu ou
la fortune dépassent une certaine limite. La mu-
nici palité demande au Conseil d'Etat de rendre
cette assurance obli gatoire à Fribourg-Ville.

Poignée de petits faits
-)(- Il y a eu 25 ans mercredi qu 'Oscar Bider avec

M. Th. Gubler , de Bâle , comme passager, accom-
plissait le premier vol circulaire suisse cn fran-
chissant 'les A«l«pcs «à deux rep«ri:*es. Les « Basler
Nachrichleii » qui Avaient  organisé ce vol , Bftle-
Genève - Lausanne - Bellinzone - Bâle, rappellent
dans un article de M. Gubl er cet exploit , i\ répu-
gne mémorable. Depuis «lors...

Il n 'est «pas superflu de «raj ppeler que Bkleir ac-
complit la traversée du Simplon , parlant de Bri-
gue. Près de «Mila n , il fil l' atterrissage qui lui coû-
ta la vie.

-)f Badio Bari annonce que de grandes dévasta-
tions ont été constatées dans la villa de Napoléon ,
dans .l'île d'Elbe, Des tableaux , des documents his-
toriques ont été détruits dc fa çon irréparable.

-)f Dorénavant , les personnes résidant en «Fran-
ce qui «reviennent d'un voyage à l 'étranger devron t
déposer cn entrant , au bureau des changes installé
à «la frontière , «les «devises étrangères inutilisées de
leu r provision de voyage ou provenant d'encaisse-
ment. Cette .mesure est «prise dans le but de .ren-
forcer le contrôle des changes.

-)f Radio Vatica n annonce que le Pape a «reçu
un grand nombre de soldats britanniques , améri-
cains ot français. Il a prononcé une allocution en
anglais , «puis en français , el leur a donné sa béné-
diction aiposloili que.

-)f «Le commandant des troupes polonaises c»
Rallie a «remis «a la «Bibliothèque nat ionale de Na-
ples plus tle mille volumes, .retrouvés par ses sol-
da«l s dans les ruines de «M onlc «Cassino el de l'Ab-
baye de Saint-Victor, «Plusieurs manuscrits «figurent
parmi ces œuvres . La Bibliothèque nationale s'oc-
cupera de «retrouver les propriéta ires de ces volu-
mes.

Dans la Région
Les Suisses de Bellegarde sains et saufs

On apprend que tous les Suisses habitant Bel-
legarde sont sains et saufs. Les autorités alleman-
des ont donné l'ordre de déblayer immédiate-
ment le tunnel du «Credo pour assurer le tr*tw.
avec Genève.

Sur les mille wagons de rav itaillement des C.
F. F. en souffrance sur 'e réseau français , une
soixantaine sont arrivés «mardi en «gare de Belle-
garde , où ils attendent de cont inuer leur route
sur Genève.

Nouvelles locales 
ordinations el Premières Messes
C'est dimanche , 25 juin , «qu'auront lieu , à la

cathédrale de Sion , les ordinations sacerdotales.
Elles seront conférées par Son «Excellence notre
Evêque à six élèves du Grand Séminaire et à
six étudiants du couvent des Rds Pères Capu-
cins de Sion. «L'un de ces derniers est Valaisan :
le Rd Père Alexis Vianin de Vissoie qui dira sa
première messe dans son village natal ie 9 ju i l -
let.  Voici les noms de «MM. les Séminaristes du
Grand Séminaire «qui deviendront prêtres le 25
juin. Deux sont orig inaires du Haut-Valais :
MM. Bellwald Joseph et Mooser «Elias , de Blat-
ten et de Tâsch. Leurs condisciples nous viennent
des paroisses suivantes : «M. Bodenmann Herm.,
de Bex ; M. Gauye Jos., d'Hérémence ; M. «Kol-
ler Emile, de Montana-Vermala ; «M. Vannay
Meinrad , de Vionnaz. Les premières messes au-
ront lieu aux jours suivants : le 29 juin , à Blat-
ten , Montana-Vermala et Vionnaz ; le «2 juil let ,
à Tàsch et à Bex ; enfin , le 9 juillet , «à Héré-
mence.

Sait-on que le Valais compte actuellement plus
de 200 prêttes séculier s qui desservent environ
120 paroisses et forment notre j eunesse dans des
collèges et autres établi ssements ? Ils sont un
peu plus nombreux dans 'e «Bas-Valais que dans
le Haut.
: Bien secondés dans leur ministère par de zé-
lés reli gieux , ils portent néanmoins , ces deu x
cents prêtres , sortis de tous les rangs de nos po-
pulations , la responsabi lité de l'avenir spiri tuel
de notre petite «patrie . Ils sont soutenus dans leur
tâche par nos autorité s qui , mieux qu 'en d'au-
tres pays, comprennent qu'un de leurs graves de-
voirs «c'est d'aider l'Eglise et ses ministres dans
leur activité spirituelle . Et l'on peut dire que
nos populations elles-mêmes , en cette année de*
fêtes j ubi laires de notre . Evêque, ont fourni la
preuve de la bienfaisance de cette collaboration.
S'il est vrai que le sel conserve , et que les prê-
tres sont ce sél , il faut admettre que le Clergé
valaisan a généralement bien rempli son devoir ,
puisque jusqu 'ici nou s avons réussi à nous dé-
fendre contre la désagrégation qui , trop souvent,
détruit la Société d'aujourd'hu i.

C'est au service d'une belle cause, que s en-
gagent ces jeunes Séminaristes . Us restent dans



leur pays qu ils aiment , dont ils veulent proté-
ger les saines traditions , à qui ils transmettront
le» trésors dc foi pour laquelle , plus légitimement
que pour d'autres idéaux , nos devanciers se sont
battus , et une grande partie dc nos soldats don-
ncraien t aujourd 'hui leur vie. Nous souhaitons
à ces jeunes prêtre* d'avoir la force de carac-
tère nécessaire «pou r répondre durant  leur vie, aux
grandes promesses qu 'ils déposeront dimanche,
entre le* mains dc leu r «Evêque. -r-

l « O 1

Grave accident près de Lauey
Un grave accident s'est produit sur la route

cantonale «Morclcs^Lavcy-Ics-Bains , sur le terri-
toire dc cette dernière localité.

Un automobiliste dc Vevey, qui venait de Dail-
ly, ct rentrait  à son domicile , a soudainement
quitté la route et dévalé la pente .

Sérieusement blessé, l' automobiliste a été con-
duit à la «Clini que Saint-Amé , à Saint-Maurice,
par un camionneur de Lausanne, et a reçu les
soins nécessités par son état.

L'automobile a subi des dégâts importants.
La gendarmerie a été chargée des constatation s
d'usage.

Appel a la population, après l'incendie
de la foret d'Aietsch

Le grand incendie , qui a éclaté le 21 mai dernier
dans les «forêts d'Aietsch situées sur le versant
nord-OU est du Biederhorn e«t qui n 'est pas enco-
re complètement éteint «à l 'heure actuelle , a été
causé par une négligence criminelle.

M est de noire d avoir, à celle occasion , de rendre
une «fois dc plus les touristes, «la population et «la
t roupe al.tenil i fs aux suites irréparables que peu t
avoir une telle inconscience.

Des forêts ooimplan.t par.m i les plus belles de nos
montagnes ont été en peu do temps la proie des
flammes.

Désormais des avalanches el des chutes de «pier-
res se détacheront des «pentes déboisées. Il fau-
dra plus d' un siècle pour qu 'une nouvelle forêt de
proteclion et de rapport y prenne p ied.

Le Ttigilemeiiil cantonal «sur la police du feu in-
terdit en tout temps de faire du feu dans les fo-
irèls, cl d'y «fumer du 1er avril  au 30 septembre.
Ceux qui ne ti ennemi «pas compte de ces «prescr ip-
tions , que la plus élémentaire prudence a insp i-
rées, mérilenl non seulement la désapprobation gé-
nérale , «mais ils s'exposent en outre à une pun i-
tion très sévère el au paiement des dommages
causés.

(Ju d soil rappelé également «a «toute la popula-
tion que , aux termes île l'articl e 13 de la loi fo-
restière , « quiconque s'aperçoit qu 'un incendie a
éclaté élans une  «forêt , doit  aussitôt donner l'alar-
me ot prévenir l'autorité communale , et que les
personnes qui -se «trouvent dans le voisinage sont
tenues de prêter leur secours » .

C'est aussi «dans les circonstances de celle na-
ture que se marque la vraie solidarité.

Ainsi donné en séance du Conseil «d'Etat à Sion ,
le 17 juin  1911, pour :

être publié dans toutes les communes du canton ,
dimanche, le 25 ju in  1914 ;

être inséré un « Bulletin officiel » ct dans tous
les journaux du ca n ton :

êlre affich é dans toules les communes, gares,
liftlel s, cafés et cantonnements.

Le «Président du Conseil d'Etat :
K. Anllinmatten.

«Le Chancelier : N. Roten.
o 

A lu Compagnie tic nav i gation du Léman
«I.o compte de profits et portos pour IVxercieo

1913 de la Compagnie générale de nav igation sur
lo I,éman accuse une perte de 103.224 fr. 35, qui ,
ajoutée au solde passif au 31 décembre 1942. fait
•un solde débiteu r .total , au 31 décembre 1943, de
,r>67,P>91 fr. 30 qui sera reporté si nouveau.

Pendant 1 année 1943, pondant 195 jours de navi-
gation , los bateaux de «la Compagnie «on>t tra.nsipor-
té 084,934 voyageurs, dont le 63,95 % a été fourni
par les stations vaudoisos , lo 27 % par les stations
«genevoises et le 9,05 % par les stations valaisannes.

o 
SAXON. — La distribution des cartes de denrées

«alimentaires du mois do juillet ainsi que des cartes
do savon du troisième trimestre , aura lieu «les lundi
2(> , mardi 27 et mercredi 28 juin , dans l'ordre ha-
bituel . Sauf dans les cas dc force «majeure, les re-
tardataires seront «pénalisés do Fr. 1.— d'amende.

o 
«.....«..n. n, . ,. ., ¦ . .i Commandement suprême allié aux pêcheurs duST-MAURICE. — Distribution des caries nllmcn- I „. . . . N f , , i t r i i  i i i

taire». — La distribution dos cartes alimentaires Danemark , de la Norvège, de la Hollande, de la
pour le mois de juillet 1044 s'effectuera les 26, 27 . Belgique et de la France, de rester aux ports, a
¦et 28 juin p rocha ins  dans l'ordre et aux heures ha- été étendu jeudi jusqu'au 29 juin à 19 h.

,'l\,s* i . ¦ i n •» • i. . J n . v m i C'est la seconde «prolongation de 7 jours du.Retardataires ! lundi 3 juillet,  de 9 h. ù 12 h. . . j  - i Q • •
Us bénéficiaires dc caries supplémentaires dc- Premier avertissement donne le tt juin.

vront présenter le formulaire C 5 dûment visé au
deuxièm e trimestre.

Off ice  communal dc l'Economie de guerre.

Lc babeurre

BERNE. 22 juin. (Ag.) — L'Office fédéral
de guerre pour l'alimentation communique :

Dès le 1er juillet 1944, le babeurre dou x est
soumis au rationnement. A partir de cette date ,
on ne pourra donc se procurer lc babeurre doux
¦que contre remise des titres de rationnement
correspondants. Les coupons dc lait d'un litre
donnen t droit à l'achat de deux litres de babeur-
le doux. Le trafic du babeurre pur reste soumis
au rationnement comme par le passé. En revan-
che, le babeurre léger acidifié s'obtient sans titre
de rationnement.

Les forces aies dans les Mourus
de Cherbourg

La chute du port paraît imminente
L'ultimatum allié

QUELQUE PART «PRES DE CHER
BOURG, 22 juin. — «Les «Américains serrent
leur cercle de feu autour de Cherbourg et annon-
cent de nouveaux progrès atteints au cours des
dernière* douze heures. Toutefois, on ne confir-
me pas que des combats sanglants aient eu lieu ,
comme on l'attendait. Ce n'eet pas dire que les
Allemands cessent de se défendre, mais l'on re-
marque que la violence de leurs «contre-attaque*
n 'est plus la même.

Les contingents américains qui tiennent le
flanc «gauche ont enfoncé les positions ennemies
situées entre Beaumont-Hague et St-Martin-
Vaste, à 5 km. au sud-oue«t de Cherbou rg- Si
d«3s signes d'une plus forte résistance des Alle-
mands ne se feront noter sous peu, le sort de la
garnison de Cherbourg peut être «considéré com-
me réglé.

Selon les derniers rapports du front qui lie
sont pas encore «conf irmés officiellemen t, des
combats seraient livrés dans Jes rues des fau-
bourgs de Cherbourg. L'attaque aurait commen-
cé par le fort d'Octeville, dans le sud-est , et le
fort Montagne-de-Roule, dans Je sud-est de la
ville.

Bien «que ces forts dépassent en puissance tous
les obstacles au xquels les Américains se sont
heurtés «jusqu 'ici, le G. Q. du général Bradley
souli gne «que l'adversaire était relativement peu
préparé ià une attaque venant «de «terre.

On éva lue à 30,000 le nombre des soldats
allemands qui ont été rejetés sur la ville de
Cherbourg.

Nul doute que la bata ille approche de son
point culminant .

La chute du «port semble imminente.
Q. G. ALLIE, 22 «juin. (Reuter) . — Les

Alliés ont remis un ultimatum à la garnison al-
lemande de Cherbourg. Ce message a été trans-
mis «par la radio à intervalles «réguliers dans la
nuit du 22 juin. «Le dernier délai «pour «cap ituler
a été fixée à jeudi matin.

Voici le texte de l'ultimatum :
« Vous êtes complètement coupée du reste

des «forces allemandes en Normandie. «L'armée al-
liée est prête «à «monter à l'assaut de Cherbourg.
Votre retraite est également coupée sur la mer.
Vous ne pouvez recevoir aucu n ren fort. Votre
situation est sans espoir. Si vous ne suspendez
pas le feu , vous ne revenez jamais votre pa-
trie- Des «milliers de bombardiers sont prêts à
semer parmi vous la mort et la dévastation. «Les
canons de la 'flotte alliée sont dirigés con tr e

Les pertes japonaises dans la bataille
nauaie des Philippines

NEW-YORK, 22 juin. (Reuter), — La radio
de Honolulu a annoncé que la plus grande partie
de la flotte japonaise a subi de grosses pertes
dans la bataille qui s'est déroulée entre les Ma-
riannes et Jes Philippines. Quatre vaisseaux ja-
ponais au moins ont été coulés.

La flotte des Etats-Unis n 'a perdu aucune uni -
té , mais deux «porte-avions et «un cuirassé ont été
endommagés.

353 avions japonais ont été détruits . Les per-
tes américaines ont été de 49 avions- Un grand
porte-avions se trouve parmi les pertes jaiponai-
ses.

Les forces japonaises comprenaient 4 cuirassés
au «moins , 5 ou 6 porte-avions , 5 pétroliers et
un nombre «non spécifié de «croiseurs et de con-
tre-torpilleurs.

o——

Les avert issements aux pêcheurs
LONDRES, 22 «juin. — L'avertissement du

Le déblaiement du tunnel
du „ Credo "

GENEVE, 22 juin. — Poussés avec activi-
té les travaux de déblaiement du tunnel du Cre-
do près de Bellegarde seront terminés d'ici ven-
dredi soir et samedi le «premier train de ravitail -
lement pourra être acheminé sur Genève-Corna-
vin par les soins de la SNCF. 60 wagons sont
actuellement en gare de Bellegarde et dix à 12
trains de 50 à 60 wagons sont échelonnés entre
Ambérieux-Culoz-Bellegarde. Tous ces convois
seront au fur et à mesure diri gés sur la gare des
Eaux-Vives. Le tra fi c entre Culoz-Aix-les-Bains -
Annemasse et Genève a déjà repris et «un grand

vous. Il ne vous reste pas d'autres moyens que
de capituler. Si votre commandant refuse de se
rendre, il doit seul être considéré comme «res-
ponsable de la vie de ses soldats. Nous vous don-
nons un délai exipirant à 7 heures jeudi matin. Si
vous êtes disposés à vous rendre, envoyez un
émissaire avec drapeau blanc. »

On n'a reçu jusqu 'ici aucun rapport disant
que les Allemands de Ja garnison de Cherbourg
aient accepté l'ultimatum allié. On apprend que
les troupes américaines du général Bradley ont
concentré toutes leurs forces pour passer «à l'as-
sau t final de la ville et du port de Cherbourg.

Q. G. ALLIE EN NORMANDIE, 22 «juin
—; Le correspondant de l'agence Reuter annon-
ce que les forces américaines ont pénétré dans
le périmètre des défenses de Cherbourg et atteint
un «poin t situé à 3 km. environ de l'extrém ité
septentrionale de la presqu'île. Une des trois co-
lonnes avancées se ruant sur Cherbourg a pra-
tiqué «une percée d'environ 1 km. Vi dans «les dé-
fenses allemandes , un peu au sud et à l'est de
Butteville sur la grande route allant de St-Pier-
re-Eelise à Cherbourg.

«MOSCOU, 22 ju in. — L'armée russe vien t
d'étendre son o«ffensive au front du Swir jusqu 'à
la région au «nord du lac Onega.

Dans cette dernière zone, la ligne de défense
«finlandaise a été percée en plusieurs endroits.

«La «première attaqu e massive fut  «portée «con-
tre les positions le long de la ligne de Mour-
mansk , où étaient postés des contingents consi-
dérables d'infanterie finlandaise-

«Govorov a lancé plusieurs divisions appuyées
d'artillerie lourde contre la tête de pont «finlan-
daise vers la partie sud du Swir, et il parvint
bientôt «à rejeter l'ennemi au delà «du fleuve vers
le nord.

En un seul jour , les Russes occupèrent plus de
cen t localités , dont une partie fut  énergiqu ement
défendue. «Les «Finlandais subirent de lourdes
pertes en hommes et en matériel .

«Le but de l'offensive russe est de chasser les
forces ennemies de la région de Mou rmansk.

En Carélie, les Russes ont occupé cinquante
localités et ont rejeté les Finlandais au nord-
ouest de Viborg jusqu'à l'arrière du canal de
Saima, où Mannerheim essaye d'établir une nou-
velle ligne «de défense.

Les Russes ont pris d'assaut la ville de Sor-
vali sur l'île de Lenosari.

nombre de wagons sont arrivés à la gare des
Eaux-Vives.

i o «

Un officier allemand enlevé
et sept soldats tués

ANNEMASSE, 22 j uin. — Outre les atten
tats ferroviaires , les « gars du «maquis » se li-
vrent à de nombreux coups de main. Vendredi
dernier , un officier allemand se promenan t en
civil dans les rues de Cluses a été enlevé .par le
« maquis ». Des renforts allemands ont été en-
voyés par camion et de vastes opérations furent
entreprises . L'officier n'a pu être retrouvé, mais
«plusieurs groupes de soldats de la Wehrmacht
sont tombés dans des embuscades dans les «mon-
tagne des environs et J'on compte plusieurs morts.

Nous avons dit que dan s la rég ion du Vuaohe,
les partisans déploient une très «grande activi-
té. Avant-'hier encore, ils ont attiré un «détache-
ment dans une embuscade, à Chénex , et sept sol-
dats furent tués.

« o «

Les attentats
sur la ligne Domodossola-Milan

BRIGUE, 22 juin. (Ag.) — L'activité des
partisans italien s étant devenue de plus en plus
pressante ces derniers temps dans la région de
Domodossola , les troupes d'occupation viennent
d'être renforcées par 4 «bataillons de soldats
tchèque. Plusieurs attentats ont eu lieu sur la
li gne Domodossol a-Milan et l'on signale des
combats entre Allemands et «partisans. «La cir-
culation des trains sur les lignes Domodossola-
Milan et Domodossola-Novare est actuellement
complètement suspendue-

o 

Un accord britannico-aliemand
BERNE, 22 juin. — On communique officiel-

lement : Sur l 'initiative de la Suisse, les gou-
vernement s britannique et allemand ont conclu
un accord aux termes duquel tous les ressortis-
sants civils se trouvant aux mains de l'ennemi
et désireux d'être rapatriés, «doivent être échan-
gés. L'exécution de cet accord se fera par étapes
dont la première est prévue pour le mois de juil-
let.

Attentat contre le directeur de la police
de Paris

VICHY, 22 juin - — M. Hennegnin , directeur
de la police municipale de Paris , a été victime
d'un at tentat  pendant qu 'il traversait Taverny
(Seine-et-Oise) en outa. Trois individus à bicy-
clette ont tiré des coups de feu dans sa direc-
tion. M. Hennegnin n'a pas été atteint .

« o 

Chambres fédérales
La lutte contre la luùerculose

L jj J *•»/

Le Conseil des Etals a fixé l'ouverture de la ses-
sion d'automne au 18 septembre, lundi du Jeûne
fédéra'!.

Il reprend la discussion de la motion Bircher
préconisant la radiophotographie de toute la po-
pulaition suisse.

M. L'iliiiann (agr., Thurgovie), appuie fortement
la motion et combat le postulat de la commission
don t l'acceptation aurait pour résultat de reta rder
considérablement la réalisation du but poursuivi
par le docteur Bircher. .L'orateur intervient aussi
en faveur de la lutte contre la tuberculose des bo-
vidés qui devrait aussi être rendue obligatoire.

«M. Troillet (cons., Vailais), constate que les diver-
gences ne portent pas sur la lutte antituberculeuse
elle-même, mais sur le caractère obligatoire de la
mesure préconisée. L'essentiel est d'agir rap ide-
ment.

¦M. PcUtplcrrc (rad., Neuchâtel), dépose une mo-
tion d'ordre proposant «d'ajourner le vote au mois
de septembre, puisque «le Conseil fédéral a «pro-
mis «de présenter un projet d'ici là .

M. Malchc (rad., Genève), combat la motion d'or-
dre.

M. Troillet (cons., Valais) , s'y rallie , de même
que le rapporteur M. Meyer (cons., Uri).

«M. Etter, chef du Dép ar t emen t dc l'intérieur ,
l'accepte aussi. «Le Conseil fédéral présemlera son
«raipport à «la session de septembre et dira s'il est
pour le caractère obligatoir e ou facultatif de la
radiop 'hotoigraiphie proposée.

La «motion d'ordre Petitp ierre est acceptée par
26 voix contre 7.

A«près rapport de M . UUmann (agr., Thurgovie)
et «quelques explications de M. Nobs, chef du Dé-
partement des finances et des douanes , la Cham-
bre adopte le bud'get de la Régie des alcools pour
1944-45, «qui prévoit un excédent de récoltes do
8.851.000 francs.

Blocs erratiques protégés
UNTERSEEN, 22 juin. (Ag.) — «Les blocs

errati ques que se trouvent dans le lit du torrent
Lombach, dans le district d'Interlaken , au nom-
bre de 50 environ, ont été déclarés «monuments
naturel s et placés sous la protection «de l'Etat.

La valeur n'attend pas...

ARBON, 22 juin- (Ag.) — Le jeune Augus
te Tanner «q«ui , l'hiver passé, au péril de sa vie,
avait sauvé deux petits garçons disparus sous la
glace d'un étang, vient de recevoir la médaille
Carnegie, accompagnée dune  somme d'argent.

s I

Chronique sportive 
NOTRE BULLETIN DU VENDREDI

FOOTBALL
Championnat Suliie

C'est presque «la fin et il ne faut signaler quo
pour «mémoire la dernière renconitre de Ligue Na-
tionale qui opposera St-Gall à Chaux-de-Fonds.

L'attention se portera par contre sur la deuxiè-
me finale Internalional-Bellinzon e, que doivent
malgré tout remipor.ter les Tessinois ; autres matches
de «Première Ligue : Eloile-Helvelia et Renens-Bou-
jean .

En Seconde Ligue, deuxième finale à Lausanne
entre Racing et Traimelan et rencontre pou r «la pro-
¦notion à Sierre enitre «l'équ ipe «locale et «celle du
Locle ; souhaitons bonne chance à nos compa-
triotes, en «l'absence de «tout point de comparai-*
son. Met.

t
Monsieu r et Madame Jules COPT ;
«Madame et Monsieur Daniel RAYMOND el leurs

enfants ;
«Monsieur Martin CHESEAUX «et ses enfants , à'

Leyitron ;
«Monsieur et Madame Charly COPT et leurs en-

fants , à Genève ;
Les familles de feu Jules MOULIN-PONT, Mau-

rice MOULIN-PONT, Joseph MOULIN-IUBORDY,
Emile CHESEAUX, à Saillon, Riddes, Saxon, Cha-
«moson, Genève, Paris,
' ainsi que les familles parentes, ont la profonde

douleur de faire part du «décès de

Madame Louise COPT
née MOULIN

leur très chère mère. grand'«mère, «tante et .cousine,
que Dieu a rappelée à Lui dans sa 86e année, après
une douloureuse maladie, supportée chrétienne-
ment.

L'ensevelissement aura lieu à Saillon , le samedi
24 juin, à 10 heures.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de faire-part.



intention missionnaire pontificale
de juin
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Des missionnaires
pour le

Ruanda-Urundi
Le Ruanda  et l'Urundi , pays situés dans la ré-

gion des Grands Lacs en Afrique équatoriale, sont
administrés «par la Bel gique qui en a reçu «man-
dat .

«Ce sont , du point «de vue catholique, des «t erres
privilégiées, où les conversions sonl 1res nombreu-
se. Déjà , en 1939, «sur une ipo«pul.ation «totale de
3 millions 900,000 habitants , Ruanda et Urundi
comptaient 616,000 baptisés et 303,000 catéchumè-
nes. Les cathol iques sont certainement «à l'heure
actuelle près d'un million.

Ces «résultais «tiennent d«u miracle, miracle de la
grâce qui pousse irrésistiblement ces populations
noires vers le Christ. Mais la grâce a «t rouvé «d'ex-
cellemts inst;ru«menits «dans ces missionnaires, les Pè-
res Blancs, qui , depuis .des années, sèment avec
ténacité et méthode. Ils se réjouissent aujourd'hui
des succès qui couronnent leurs efforts. Mais il fau-
drait se garder de croire que îles foules qui se
pressent vers eux font oublier «les sévères .conseils
de leur «Fondateur, le Cardinal Lavigerie : « J'exi-
ge, disait le prfflat «dans ses Instructions aux mis-

Prix: Fr.^65, ICHA compris el au moins 5% d'escompte
(Prjx comparatif d'avanl-guerre : Fr. —.52)

MUER 8 VME
BEUES min

PLUSIEURS CHAMBRES A COUCHER COMPLE-
TES à deux lits el à grand «lit, noyer, acajou, chê-
ne, etc., avec armoires à glaces à 1, 2 el 3 portes
el sans glace, modernes et non modernes, coiffeu-
ses ou lavabos à glaces.

UNE SUPERBE EN CITRONNIER MARQUETE à 2
,|ifs. UNE TRES MODERNE GRAND LIT DE 160 cm.
de large, literie 1er choix. QUELQUES SALLES A
MANGER noyer et chêne. Une superbe en loupe
d'orme Ls XVI. ARMOIRES noyer 2 «portes, lavabos-
commodes dessus marbres et glaces, el sans glace,
tables de nuit, lits complets 1 et 2 places, canapés,
chaises-longues rembourrées, tables diverses en no-
yer et en sapin carrées, ovales el rondes, glaces,
fauteuils, divans moquettes, divans-lits, tables à ral-
longes. JOLIE SALLE A MANGER NOYER SCULP-
TE chaises cuir. Bureaux-secrétaires noyer, tables à
écrire, bibliothèques, guéridons, commodes. Mobi-
liers de salons complets et dépareillés. 1 PIANO
BRUN. 1 RADIO. Lampadaires, glaces de salons. 1
GRAND BUREAU AMERICAIN, chaises, gramopho-
nes-meubles avec et sans disques. 1 LOT DE 30
BOIS DE LITS NOYER 1 PLACE, ordinaires, LITS
COMPLETS, armoires sap in. BEAUX SALONS Ls XV
SCULPTES, Ls XVI, EMPIRE ACAJOU, Ls XV simple
palissandre, vitrines. QUANTITE D'AUTRES MEU-
BLES, etc., etc., etc.

(On peut visiter aussi le dimanche sur rendez-
vous).

Chez Jos. ALBINI, 18, Av. des Alpes, MONTREUX.
Téléphone 6.22.02.

sionnaires de «l'Afrique équatoriale, que, sauf le
cas «de mort , les néophyte «passent au moins deux
années entières d'abord dans l'ordre des postulant s
et ensuite dans celui des catéch umènes, «t que ce
ne soit qu 'au bon i de ces quatre années au moins
qu 'on puisse leur conférer le baptême... En obser-
vant ces préceptes, on atteindra le but essentiel
qui est de sauver les âmes , et on évitera «le péril
de voir la mission péricliter et «retourner à chaque
instant  en arrièr e par les apostasies. >

La pr épara tion des habitants du Ruanda-Urun-
di au baptême est encore «plus sérieuse que ne le
laissent supposer les lignes précédentes. Car, à l'é-
preuve du temps se j oint  celle des connaissances
religieuses appliquées à «la vie quotidienne. < Aucun
candidat , écrit le «Père Delacauw, n 'arrive au bap-
tême sans avoir fait prouve de connaissance suffi-
sante et de réform e des mœurs ». Et les postulants
et les ca«t«écbumènes doivent se soumettre «à des
examens annuels qui «sont éliminatoires... « Je sais,
poursuit le «m«ême auteur , une mission où devant les
résultats «p lutôt  maigres à un examen «trimestriel ,
toute la série fuit invitée à se «représenter... «trois
mois plus «tard , ce qu 'ils firent sans broncher. >

On se doule du travail qu exige des missionnai-
res une teille méthode. Et pourtant  ils .ne somt pour
tout le Ruanda-Urundi que 13«1, aidés par 47 prê-
tres indigènes (statistiques de 1939)... Et l'on se
demande alors coimiment peuvent agir un si petit
nombre «d' a«pôtres et leur confrères indigènes dans
une si nombreuse chrétienté pratijjuant e... Paris
n 'a-t-il pas 2000 prêtres pour un «nombre de fidèles
sensibl emen t égal à .celui des régions qui nou s oc-
cupent et la capital e réclame toujours plus de
vocations I...

¦ersosne

Henri Rosat

DOMESTIQUE

garçon
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Plus de 100 dess ins

VENTE LBBRE
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\BONNE
EL TOUT FAIRE

remonl
bon»est demandée pour Genève

dans ménage soigné. Bons
gages. Références exigées.

Faire offres à Mme Julien
Spira, 26, Quai Gustave-
Ador, Genève, ou télépho-
ner 4.71.74. Jeune hommeJe cherche

fort el honnête est demandé
comme porteur de «pain. Bons
gages. Entrée de suite ou à
convenir.

Offres Boulangerie Meylan,
Gryon.honnête ef sérieuse, connais-

sant la garde des moutons en
montagne. Bons gages el
nourriture. Chien sera prêté,

André Dënzer, Noville (Vd),

Scierie demande

On demande un bon soit : appareils de chasse, la-
vabos blancs, éviers, bidets,
cuvette W.-C, chauffe-eau
« Picolo », en bon éfaf, à
vendre d'occasion à prix in-
téressant. — Ecrire sous chif-
fre T. 9548 L. à Publicitas,
Lausanne.

de campagne, sachant Iraire
et faucher ; bons gages, vie
de famille. Place à l'année.
Entrée de suite. — S'adres-
ser sous P. 5429 S. Publici-
tas, Sion.

On désire placer

leunenile* PAT. Nï /9779/1 u. 2-18258
esl demandée pour tous Ira-
vaux de maison. Occasion
d'apprendre le service si dé-
siré. Bons gages el vie de
famille. Pas de gros travaux.

Pour adresse : Café de la
Couronne, Yvorne. Tél. 2.24.58

ouvrier
qualifié connaissant surtout la
scie à ruban, soudure el af-
fûtage de toutes lames.

S'adresser sous P. 5457 S.
Publicifas, Sion.

SILO EN BOIS
Pas de fouilles l ruoncnas, oion.

Résiste au gel j Différents très bons
Construction simp le, ro-
buste ef démontable. Lon-
gue durée assurée. Le si-
lo en bois a fait ses preu-
ves depuis plus de 40 ans.

Prospectus et
renseignements :

S. A. de CONSTRUCTION

meubles
et divan-malelas fres propres
à vendre, «occasion exception-
nelle, bas prix, cause départ.
Larrosa, Montchoisy, 76, Ge-
nève.

>nrl Rosat !— " VEVEY
CHATEAU-D OEX 
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LE SPÉCIAUSTE LE PLUS ""PORTANT DE LA CONTRÉE

sommelière de 14 ans, de bonne famille,
pour 2-3 mois, à la campa-
gne. — S'adresser sous chif-

connaissant le service de la
salle. — Adresser offre pai
écrit au Bureau du Nouvel-
liste sous Z. 4219.

Ires P. 5455 S. Publicitas,
Sion.

A vendre
dans la région de Sierre, un

chalet
cuisine, salle de bain, hall, dé
1000 m2 de terrain attenant : su

comprenant 5 chambres,
pôt et garage ; environ
perbe situation.

Pour traiter, s'adresser à l'Agence immobilière de Sier
re, Martin Bagnoud. Tél. 5.14.28

IMMEUBLE A VENDRE
Le Café de l'Union, à Brent s. Clarens (Vaud), compre-

nant calé-restauranl avec salle de bal, jeu de quilles, 5
beaux appartements locatifs jardin el verger. Belle si-
tuation et vue sur le lac Léman. Taxe officielle : 54,000 fr.,
Assurance incendie : 75,000 fr. Une porcherie industrielle
pourrait être comprise dans la venle. — Pour visiter ou
pour loul renseignement complémentaire, s'adr. directe-
ment au propriétaire, M. Emile Oétaz, à Brent, Tél. 6.35.06,

Les Missionnaires du Ruanda-Urundi ont mul t i -
plié les initiatives pour pallier leur insuffisance de
personnel. Ils ont d'abord développé le recrute-
ment et la formation de leurs catéchistes qui pren-
nent en charge les postulants et parfois même les
catéchumènes. «Ces auxil iaires  indispensables
étaient, en 1939, 2100 «répartis dans les villages ou
groupés dans les centres. Les Pères Blancs ont en-
sui te  créé une Action catholique, pour les hommes
dont l'Ur.undi offre le type dans l'« inama > , iced-
lule active et organisée du corps catholique , cor-
resipondant au «clan de la société civile «patriarcale.
Le Chanoine de «Lacger a très bien «dépein t le rô-
le de l'« inama «> : « L'« inama > tient conseil sur la
colline une fois par semaine... On «fume, niais on
ne boit pas. La palabre s'ouvre et se clôt par la
prière. On .«cause, on délibère, on juge, sous la
direction du Mukuru (président). Les questions agi-
tées , politi que militante ot proc«ès jud iciaires ex-
clus, ont uniquement trait à l'avancement du Ro-
yaume de Dieu , avec référence a.ux directives ré-
cemment reçues du pa«ste«ur «de la paroisse. L'action
du groupe vise d'abord à la conservation ot à la
«préservation du petit t«roup«3au, c'est-«à-,dire «à la
paix et à la stabili té des unions conjugales , «à la
bonne éducation des enfants, aux inimitiés person-
nell«es et de «clans, à la pratique religieuse, ù l'as-
sistance des infirmes et des indigents. Elle vise
ensuite à la conquête, au prosélytisme à exercer
auprès d'un parent , d'un voisin. Aulres moyens de
propagande, on s'occupe de la diffusion du « Kin-
yaimaitéka > , périodique mensuel imprimé à Kabgay i
et t iré à 5,000 exemplaires » .

Catéchistes et hommes d'Action catholique son t
les agents seconds mais combien zélés et actifs

sur belles soieries lavables, pour
robes, blouses, tabliers, et:.

Belles Impressions mode
largeur 80 et 90 cm.

\
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Un grand film d'aventures et d'espionnage

ESPIONNE TRAQUÉE
( La Vénus de l'Or )
MIREILLE BALIN - JACQUES COPEAU - SATURNIN FABRE

Des péripéties nombreuses et passionnantes
Plus mystérieux qu'un roman d'aventures

A vendre à Saxon une A vendre 4 pet i ts  
fttf^H mmmmmTmMal

MAISON nnrrç IBPRBjd'habitation } J\Ji \i9 ïy_l*aÊÊm
Faire offres par écrit sous de 5 tours ef demi à 6, chez B̂ ^^É £^QQj||| jQ

P. 5458 S. Publicitas , Sion. Paul Cretlon , Charral. m^^mmm^mmmmMmmsm^—^

de 1 évangéhsation du Ruanda-Urundi . Pourtant
rien ne saurait remplacer le ministère sacerdotal
non seulement «pour l'administration des sacre-
ments , mais encor e pour l'enseignement de la doc-
trine cathol ique. C'est pourquoi il nous est deman-
dé , en ce mois de ju in , de prier pour que des
missionnaires cn grand nombre aillent prendre
part aux moissons équatoriales. Ecoutez l'appel de
détresse lancé par Mgr Gorju , Vicaire apostoli-
que de l 'Urundi , à la vision de sa chrétienté qui,
en 8 ans (1928-1036) , avait sextuplé «tandis que le
nombre de ses missionnaires n 'avait «pas doublé et
que .ses ressources n'avaient cessé de décroître : « Il
s'ag it , a jouta i t  le vénérable évêque, d'un «mouvement
en marche accélérée depuis plus de dix ans, «mais
nui  demande encore normalement 20, 30 années et
davantage «pour parfaire sa courbe : le dixième à
peine de la «population est baptisé (Mgr Gorju «écri-
vait  ces lignes en 1!>3G ; acliiclLomcnt c'est le quant
de la population qui est converti), le «resite le sera
quand nous aurons assez de bouches pour l'ins-
truire , assez de bras pour le régénérer, par l'Eau
et l'Esprit , assez d'églises pour l'engranger. >

On d«âmande des missionnaires pour le «Ruanda-
Urundi .  Seigneur , envoyez là aussi des ouvriers ù
votre «moisson !

Jean-Mnric Sédès.
« La Croix » du 1er juin 44,

( Les maisons de formation des Pères «Blancs de
Suisse sont :"l St-Maurice en Valais el ù Fribourg
pour les Romands, ii Widnau (St-Gall) «pour les jeu-
nes de langue al lemande) not e de la Réd.

LISEZ ET FAITES LIRE PARTOUT
LE » NOUVELLISTE VALAISAN »
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